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La prière en communauté, un trésor qui transforme 
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Il nous arrive de ne pas saisir la juste valeur d’une chose ou d’une expérience que 

lorsque nous en sommes privés pour un certain temps. Ce fut mon expérience 

récemment alors que j’étais dans les premiers moments de la récupération suite à la 

chirurgie de remplacement d’un genou.  

 

D’habitude, je préside une célébration liturgique chaque dimanche avec une assemblée 

devant moi, une communauté à laquelle je me lie dans la prière. Or, dans les premières 

semaines de ma récupération, ayant de la difficulté à me déplacer, je me retrouvais à 

célébrer l’eucharistie seul. Quelle différence! 

 

Et ce ne fut pas simplement le fait de ne pas avoir la chance d’interagir avec d’autres, 

de les rencontrer et de jaser avec eux. Encore plus, c’était la prise de conscience que la 

qualité de ma prière, c’est-à-dire ma proximité, voire mon intimité avec Dieu, la 

transformation de ma pensée et de mon cœur par la grâce, avait perdu une certaine 

saveur. L’amour de Dieu est tellement plus puissant quand il est partagé et vécu en 

communauté.  

 

Ma prière individuelle, disons dans le silence de mon cœur, peut porter beaucoup de 

fruits. Mais ma prière devient tellement plus riche lorsqu’elle fait partie de la prière d’une 

communauté vivant en Dieu comme un seul corps. Ma prière est assumée par la prière 

du Christ lui-même, incarnée en la prière commune d’une assemblée consciente de la 

signification de qui se vit entre elle et Dieu au moment même de la célébration 

liturgique. Par sa participation active (proclamations, écoute, silences, chants, gestes 

symboliquement sacramentels), l’assemblée peut vivre une expérience de 

transformation réelle et radicale. C’est la transformation de chaque individu, la 

transformation de la communauté chrétienne (paroisse), la transformation de toute 

l’Église, la transformation du monde, voire même la transformation de l’univers. Le tout 



en un seul oui, une seule offrande d’amour et d’unité au Père par Jésus, avec Jésus et 

en Jésus.  

 

Dans un monde où les relations entre humains deviennent de plus en plus 

individualisées, de plus en plus isolées, et donc manifestement de plus en plus 

égocentriques, voire égoïstes, le fait de vivre et de se laisser transformer par des 

expériences puissantes de vraie communauté devient très important. 

 

Récemment, j’ai vécu un tel moment lors de la célébration de funérailles. La mort d’un 

être cher et le deuil qui s’en suit peuvent bien isoler chacun dans sa peine 

individualisée et paralysante. Mais, vécu ensemble, en famille, avec ses amis et en 

communauté, dans une foi et un amour commun par le biais d’une prière célébrée en 

commun, ce moment de deuil peut s’ouvrir à la vie plus fort que la mort, maintenant et 

pour l’éternité. 

 


